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Pour nous, missionnaires vincentiens, le mois de
septembre est une période qui sent bon le
souvenir, la gratitude et l'élan renouvelé. Le 27
septembre, en effet, nous fêtons saint Vincent de
Paul, père et inspirateur, qui a tracé un chemin de
l'Évangile vécu dans la charité et la mission.

En lui, nous voyons un homme capable de se
laisser troubler par les besoins concrets de son
temps, de chercher de nouvelles réponses pour les
pauvres. Vincent n'a pas vécu la charité comme un
geste isolé, mais comme une œuvre de
communion : il a réuni des prêtres et des laïcs, des
hommes et des femmes, des riches et des pauvres,
en montrant que la sainteté est toujours chorale.

Aujourd'hui, notre Congrégation est appelée à
réaliser ce même rêve : « évangéliser les pauvres »
non pas comme un slogan, mais comme un choix
quotidien de service et de témoignage. Dans un
monde blessé par les guerres, les inégalités et
l'indifférence, les paroles de Vincenzo continuent
de sonner comme une provocation : « Il ne suffit
pas d'aimer Dieu si mon prochain ne l'aime pas. »

Que ce mois de septembre soit l'occasion pour
nous de revenir aux sources : remettre le Christ et
les pauvres au centre, être à l'écoute des défis de
notre temps, faire grandir la créativité dans la
charité. Et, comme Vincent, laissons-nous « voler »
par le peuple que le Seigneur nous confie.

Au cœur de la fête de saint Vincent, renouvelons
notre joie d'être des « missionnaires de la
miséricorde », certains que son exemple continue à
nous guider, non pas comme un souvenir du
passé, mais comme une force vive pour le présent
et pour l'avenir.

Un mois avec Saint-Vincent, 
cœur et mémoire de notre mission

P. Salvatore Farì, CM



 Comme corollaire de cette appartenance il y a
“rendre familier - dans la conscience-
l’accomplissement de toute volonté de Dieu”.
Ce qui signifie se consacrer sereinement et
docilement à “tout ce qui peut nous réussir
désespérément, le prenant de la main
paternelle de Dieu” (RC II, 3). L’abandon à la
paternité de Dieu qui guide notre vie est un
des sujets principales qui caractérise l’identité
d’un missionnaire, car il procède directement
du suivi du Christ, "Lui qui a toujours agi de
cette manière et avec ce but, faisant ce qui est
agréable au Père" (RC II, 3). Ce n’est pas tant
immédiat de nous “laisser faire” quand tout
autour nous suggère que c’est à nous d’agir, de
nous engager, de construire. Le “laisser faire”
paraît être une passivité intolérable pour
l’homme paresseux. Mais l'adhésion aux
desseins de Dieu sur notre vie n’est rien de
cela. C’est plus bien agir en symbiose avec le
Mystère de Dieu qui fait toutes les choses, Lui
laissant le guide de notre histoire dans une
“activité passive”, qui implique l’énergie libre
d’une volonté qui ne se convertit pas en
maîtresse de vie. De cette façon, un
missionnaire peut dans la vie expérimenter la
vitalité d’une naissance continue pour soi-
même et pour le monde.

 Le missionnaire “choisira même la mort plutôt que
d’être séparé de la charité du Christ…et alors qu’il est
enraciné dans cette charité… elle durera toujours
sous la protection du Dieu du ciel” (RC II, 2): avec ces
mots les Règles Communes définissent le visage
intime du missionnaire. Il est marqué par cette
affectueuse et radicale appartenance à la charité du
Christ moyennant un “choix”, c'est-à-dire, un acte de
don de soi au Seigneur en toute liberté. Cependant,
quand dans le cadre de nos mots nous disons
“charité” et “amour”, nous nous confrontons à “des
mots usés et hors de contrôle, une espèce de
passoire qui fuit de tous les côtés” (Von Balthassar).
Néanmoins, dans la constellation de significations de
tendresse, affecte, lien, dévouement - qui
caractérisent ces deux mots- se trouve l’expérience
décisive de l’existence humaine. “Aimer” et “se sentir
aimé”, de ce fait, sont comme la trame et la chaîne de
tissu de la vie, ce principe générateur est l'événement
du Christ assimilé jusqu’à sentir l’impossibilité de se
séparer de lui cf. Rom 8, 29; Gal 2,20). Sur ce
sentiment existentiel se fondent tous les
comportements que suggère le second chapitre des
Règles Communes. De ce dernier naissent ces
comportements vertueux qu’il propose pour éviter
qu’ils soient des actes formels et sans vie. Il faut
revenir à lui à chaque carrefour de l'existence
missionnaire, quand le chemin se fait obscur et
compliqué. Il faut le sentir buller comme de l’eau
fraîche au plus intime de la prière. Loin de lui, il y a
l'ennui, la coutume, la distraction, le vide. Voici la
posture radicale du missionnaire: “préférer la mort
plutôt que d’être séparé de l’amour de Jésus”. Et
pendant qu’il reste uni à cet amour, rien ne pourra le
troubler. 

LES MAXIMES ÉVANGÉLIQUES

Réflexions sur le Chapitre II des 
Règles Communes



 Mais, comment mener à bien cette familiarité avec la
volonté de Dieu ? Suivant les directions que les
vertues de l’esprit vincentien tendent à imprimer
dans l’âme: spécialement la simplicité et l’humilité.
“Ce sera pour nous une norme sacrée et inviolable…
penser et juger les choses selon la pensée et le
jugement du Christ, jamais du monde, et jamais non
plus selon le raisonnement faible de notre intellect”
(RC II, 5). Cette façon d’être confronté aux
évènements de la vie et en relation avec les autres
implique, d’un côté, une prudente simplicité, c’est à
dire, l’authenticité de notre état d’esprit orienté vers
le Christ; et de l’autre, être -selon son modèle-
humbles, dociles, mortifiés. Ces vertues ont comme
base l’humilité et comme sommet le zèle
missionnaire. L’humilité ne peut pas être superficielle,
car il n’y a pas d’humilité sans subir d’humiliations.
L’humilité, en revanche, est une descente vers
l’abjection de soi au travers de trois échelons : “ Se
considérer sincèrement digne de la dépréciation des
Hommes; se réjouir en voyant que les autres
connaissent nos défauts; cacher, autant qu’il se
puisse, nos progrès et, quand ce n’est pas possible,
les attribuer aux autres ou à Dieu. Ceci est le
fondement de toute perfection évangélique et l’axe
de toute vie spirituelle”(RC II, 7). Ceci est la façon au
travers de laquelle Dieu règne en un missionnaire et
c’est de cette façon que depuis sa personnalité ils
irradient les principes de l’Evangile.

 Cependant, l’esprit du mal fera tout ce qui est
possible pour distraire le missionnaire de la
seigneurie du Christ dans son coeur au travers
de cinq tentations : “1ère la prudence de la
viande; 2nde la vanité devant les Hommes;
3ème le désir que les autres se soumettent
toujours à notre jugement et volonté; 4ème la
recherche de la satisfaction naturelle dans
toutes les choses; 5ème l’insensibilité devant
l’honneur de Dieu et la salvation du
prochain”(RC II, 15). La victoire contre ces
tentations est, en plus de dans l’ascèse
personnelle, dans le “aidez-nous mutuellement
comme des membres du même corps
mystique”(RC II, 17). Une telle aide mutuelle
implique quelques attitudes constructives de la
charité fraternelle, ces actes principaux sont :
“concéder aux autres et accepter tout au
Seigneur; supporter mutuellement sans
murmurer et s’honorer mutuellement en
priorité”(RC II, 12). Aussi, la charité fraternelle
est le sceau d’une pratique des maximes
évangéliques qui est concrète, sincère et
efficace.

P. Erminio Antonello, CM



Les 30 et 31 juillet ainsi que le 1er août, nous
avons accueilli avec joie et gratitude le 24e
successeur de saint Vincent de Paul, le Père
Tomaž Mavrič, C.M., lors d’une visite brève
mais profondément significative à notre
Province du Chili.
En communion avec tous les membres de la
Famille Vincentienne, nous avons partagé des
rencontres avec le Conseil Provincial, les Filles
de la Charité, FAMVINCH, ainsi que des
moments personnels d’animation et de foi.

L’Eucharistie centrale a été célébrée dans la
chapelle de Notre-Dame des Rayons, réunissant
prêtres, sœurs, laïcs et jeunes dans un geste d’unité
et d’espérance.
Une journée entière consacrée à notre mission nous
a remplis de force : poussés à avancer avec humilité,
simplicité et esprit de service.

Merci, Père Mavrič, pour votre témoignage et votre
cœur missionnaire !

Visite du P. Tomaž Mavrič, C.M. à la
Province du Chili

Un moment de grâce et de communion



Du 22 au 26 juillet, la Maison-Mère de Paris s'est
emplie de joie et d'allégresse pour la mémoire
reconnaissante et la célébration actuelle du charisme
vincentien. Environ soixante-quinze jeunes
missionnaires, parmi lesquels des prêtres, des frères,
des admis et des aspirants de différentes provinces
de la Congrégation de la Mission d'Europe, se sont
donné rendez-vous à la Maison de Saint-Lazare, dans
la Rue de Sèvres à Paris. Des confrères de Pologne,
France, Portugal, Espagne, Italie, Liban... ainsi que de
certaines missions comme le Honduras et des invités
du Costa Rica, se sont rassemblés pour célébrer le
jubilé des 400 ans de la fondation de la Congrégation
de la Mission.
L'objectif de cette célébration comportait deux
dimensions importantes : puiser aux sources
originelles de notre fondateur saint Vincent de Paul,
chercher des voies nouvelles et actuelles pour
inculturer l'intuition originelle du fondateur, et
renforcer l'unité dans la diversité des cultures,
coutumes et pays.
Car fouler cette Maison-Mère de Saint-Lazare
représente un engagement fort envers notre passé,
présent et avenir. Cela signifie revenir aux origines de
notre Congrégation pour nous renouveler. C'est ce
que nous a rappelé le Visiteur de France, le P.
Frédéric Pellefigue, lors de l'ouverture de la
rencontre : que nous puissions ouvrir de nouveaux
chemins avec un cœur audacieux et courageux
comme saint Vincent de Paul en son temps ; que ces
jours nous servent à suivre les traces du fondateur et
à y découvrir le passage de Dieu pour nous et pour la
Congrégation ; et qu'en même temps, cela nous aide
à chercher de nouveaux outils pour proclamer le
premier annoncement.

Fouler cette Maison-Mère signifie aussi s'ouvrir
aux signes des temps. Ce thème a été
brillamment développé par le Visiteur de la
Province Saint Vincent de Paul-Espagne, le P.
José Manuel Villar Suárez. Il a souligné que nous
devons être enracinés dans les fondements
spirituels de notre Congrégation pour être
présence de l'amour de Dieu au milieu des
pauvres et leur porter l'espérance et la
consolation qui jaillissent de l'évangile de Jésus.
Il a également été insisté sur le besoin de
communautés où tous vivent avec ferveur
l'esprit vincentien : accueillir, promouvoir,
intégrer et accompagner. Des communautés
vivantes et fraternelles, désirant travailler en
équipe pour la cause du Royaume de Dieu, parmi
les plus pauvres de notre société.
Le Supérieur Général, P. Tomaž Mavrič, nous a
parlé de ce que signifie "revenir" aux débuts de
notre Congrégation de la Mission : revenir, c'est
se souvenir des lieux où Vincent de Paul est
passé en faisant le bien comme l'a fait notre
Seigneur ; revenir, c'est se préparer à puiser aux
sources du vincentianisme ; revenir, c'est être
cohérent avec notre vocation et radical dans
l'évangile ; revenir signifie être des hommes
apostoliques de prière qui aident à sortir des
commodités et sécurités mondaines pour se
livrer à Dieu et être missionnaires de l'espérance
face aux nombreuses obscurités de la vie.
En conclusion, ces jours que nous avons vécus
seront des axes qui nous pousseront à regarder
l'avenir avec espérance et à centrer notre vie sur
Jésus-Christ évangélisateur des pauvres. Et que
la commémoration de ces 400 ans de la
fondation de la Congrégation de la Mission nous
aide à rendre grâce à Dieu et à la Vierge
Miraculeuse pour le charisme vincentien.
José Antonio Urrea Ramírez

Rencontre européenne des
jeunes missionnaires et
étudiants à Paris



Visite du Père Dominique Iyolo, CM
Madagascar



Tanzanie

Visite du Père Gregorio Bañaga, CM
Inde, Tanzanie et Malawi

Malawi



« Anniversaire de la Mission » 
Rencontre de la Famille Vincentienne en Pologne

Du 4 au 6 juillet 2025, le village de Piekary, près de
Cracovie (Pologne), a accueilli un événement spécial
intitulé « Anniversaire de la Mission », à l’occasion
du 400e anniversaire de la fondation de la
Congrégation de la Mission par saint Vincent de
Paul en 1625. Des représentants de paroisses
vincentiennes de Pologne, de Belgique, d’Autriche,
d’Allemagne et du Kazakhstan, ainsi que des
membres de tous les branches de la Famille
Vincentienne, y ont participé.

Le Supérieur Général de la Congrégation de la
Mission, le P. Tomaž Mavrič, CM, a pris part à cet
événement et a souligné que « le don le plus précieux
que nous puissions offrir à l’Église est notre charisme
». Il a encouragé à réfléchir sur la manière dont ce
charisme est vécu aujourd’hui et a lancé un appel fort
à la conversion personnelle et communautaire là où
les communautés vincentiennes s’en sont éloignées,
invitant à une ouverture renouvelée à l’Esprit Saint.

Le week-end à Piekary fut riche en prière,
conférences, ateliers et célébrations liturgiques. Le
thème central portait sur l’actualité du charisme
vincentien dans le monde d’aujourd’hui. Sœur Anna
Świtalska, FC, a partagé son expérience auprès
d’enfants victimes d’abus, exhortant à annoncer
l’Évangile non seulement par les paroles mais surtout
par la vie, tout en prenant soin de son bien-être
physique et spirituel.

Le P. Piotr Klimczak, CM, a présenté l’histoire du «
Projet a Paulo », une initiative vincentienne dans
laquelle des étudiants de Cracovie accompagnent des
personnes âgées et malades dans un esprit
évangélique.

Plusieurs ateliers ont été proposés : la prière
avec les Écritures selon saint Vincent, le
potentiel missionnaire des cafés paroissiaux, la
gestion pastorale d’une paroisse avec un vrai
esprit vincentien, l’attention à la liturgie, à la
prédication, à la vie communautaire et au
service des pauvres. D’autres ateliers ont traité
de réflexions bibliques et de réponses
évangéliques face au désordre du monde
contemporain.

Le point culminant de l’événement fut la
cérémonie de remise des prix : des statuettes «
Pater Pauperum », des effigies de saint Vincent
et des médailles ont été décernées à des
personnes et institutions s’étant distinguées
par leur service auprès des pauvres et la
promotion du charisme vincentien. Parmi les
lauréats figuraient le Prof. Edward Wylęgała,
ophtalmologiste réputé et défenseur de
l’héritage missionnaire en Chine, le P. Wacław
Szuniewicz, CM, l’hospice saint Vincent de Paul
de Słubice et Jan Ustupski, de Zakopane.

« Cette rencontre jubilaire ne vise pas
seulement à célébrer le passé », a déclaré le P.
Paweł Holc, CM, Visiteur de la Province de
Pologne, « mais surtout à renforcer notre
communion et à répondre aux nouvelles
missions confiées aux fils et filles spirituels de
saint Vincent ».

Que ce Jubilé nous inspire à avancer avec
confiance vers le siècle à venir, guidés par la
Providence divine, à la suite du Christ
évangélisateur des pauvres.

P. Michał Radziwiłł CM



PRÉSENTATION DE LA FONDATION
MISSION VINCENZIENNE

Le Supérieur Général de la Congrégation de la
Mission, Père Tomaž Mavrič, dans la fidélité au
charisme de Saint-Vincent-de-Paul et en réponse aux
défis du monde contemporain, à mis en place la

Fondation Mission Vincentienne ETS

avec l’objectif de promouvoir, appuyer et développer
les œuvres missionnaires et caritatives de la
Congrégation, en particulier en faveur des pauvres,
des exclus et des personnes en situation de
vulnérabilité. La Fondation naît comme un instrument
opérationnel et solidaire, au service des missions
vincentiennes dans le monde entier, avec l’objectif
de: 

coordonner et améliorer les activités
d’évangélisation et promotion humaine;
appuyer des projets éducatifs, sanitaires et
sociaux;
promouvoir la formation des missionnaires et des
laïques engagés dans la mission;
collecter des ressources et collaborations pour
répondre de manière efficace aux nouvelles
pauvretés.

De cette façon, la Fondation Mission Vincentienne
ETS se propose d’être un signe concret de la charité
vincentienne et une présence vivante de l’Evangile
entre les pauvres, selon l’esprit du Fondateur.

Le Conseil d’Administration est composé de :

P. Salvatore Farì CM, Président
P. Iyolo Iyombre Dominique CM, Vice-
Président
P. Giuseppe Turati CM, Secrétaire
P. Ziad Haddad CM, Trésorerie
P. Jaroslav Jasso CM, Conseiller

Le logo de la Fondation Mission Vincentienne
ETS exprime visuellement la vocation du
service, l’accueil et la promotion de la dignité
humaine, selon le charisme de Saint-Vincent-
de-Paul. 
Deux grandes mains de couleur jaune dorée,
situées dans le centre et orientées vers le haut,
symbolisent l’accueil, la protection et le service.
Les mains, signe de charité concrète et active,
soutiennent trois figures humaines stylisées,
représentées dans différentes couleurs (rouge,
bleu et vertes), qui évoquent la pluralité, la
vitalité et l’universalité de l’humanité servie par
la mission vincentienne; les figurent sont
dessinées avec des lignes dynamiques qui
évoquent l’énergie, la vie et la mission.
Un arc bleu sur l’image évoque le ciel, la
protection de Dieu et la dimension spirituelle;
l’arc rappelle aussi le globe terrestre et, de ce
fait, la dimension universelle de la mission
vincentienne. 



3e Symposium provincial des 
communicateurs vincentiens

Le 3ème Symposium Provincial des Communicateurs
Vincentiens, qui s'est tenu du 27 au 29 juin 2025 à
Belo Horizonte, Minas Gerais (Brésil), a réuni plus de
60 participants du Brésil, d'Amérique latine
(Provinces CLAPVI) et d'Italie (Curie Générale CM),
représentant diverses branches de la Famille
Vincentienne. Avec le thème « Missionnaires
Vincentiens Numériques, Communiquer l'Espérance à
l'occasion du Ve Centenaire de la Congrégation de la
Mission », la rencontre a inclus des moments de
spiritualité, des conférences, des échanges
d'expériences et des ateliers sur la communication
numérique, y compris des podcasts, des vidéos, des
relations de presse et l'utilisation de l'Intelligence
Artificielle. 

Parmi les intervenants figuraient : le Père
Salvatore Farì, CM, Rohnnald Oliveira, le Père
Vero Urbina, CM, Janaína Santos et le Père
Cleber Teodósio, CM, qui ont réfléchi sur la
mission d'évangéliser dans les réseaux, la
nécessité d'être présent avec ceux qui
souffrent, la communication comme ouverture
de cœur et collaboration avec les pauvres, et
les défis de l'annonce de Jésus-Christ dans le
contexte numérique. En fin de compte, un
Document final a été approuvé avec des
engagements à renforcer le réseau vincentien
de communication, en vue de la justice sociale,
de l'organisation de la charité et de la
sauvegarde de la maison commune, dans
l'esprit synodal et missionnaire de saint Vincent
de Paul.
Le Père Salvatore a eu des rencontres
spécifiques pour écouter et échanger des
expériences de communication avec les
missionnaires latino-américains présents au
symposium. 
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